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Carnivorous plants, tiny mammals… the wildlife on Earth is characterized 

by its incredibly large diversity. Through a selection of 100 impressive 

and disconcerting images, wonders of The Living World carries 

you away from surprise to wonders.
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super-GLue  

...........................................................

Porte-bonheur ou 
lézard maléfique selon 
les cultures, le gecko 
est doté de coussinets 
spéciaux sous ses 
pattes qui lui permettent 
même de tenir à 
l’envers. 

Le gecko tient son nom 
des cris qu’il pousse et 
qui ressemblent à des 
onomatopées. Ce petit 
lézard (30 cm pour les 
plus grands, 2 cm pour le 
plus mini) est en général 
nocturne et arboricole. Il a 
la particularité de pouvoir 
grimper sur n’importe 
quelle surface, y compris 
à la verticale ou la tête en 
bas, grâce aux lamelles 
adhésives sous ses doigts. 
Elles sont composées 
de milliers de setae au 
millimètre carré. Il s’agit 
de poils microscopiques 
ramifiés, à base de 
kératine, qui constituent 
une multitude de micro-
forces. Scientifiques civils 
et militaires cherchent 
depuis des années à 
reproduire cet incroyable 
dispositif d’adhérence. 
Mais sans pouvoir égaler 
le gecko qui colle et 
décolle à volonté ses 
pattes jusqu’à dix fois par 
seconde. Méfiez-vous des 
imitations !
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L’enfer bLanc 

...........................................................

Au plus profond de cette 
vallée aride, le sol peut 
vous griller les pieds à 
90 °C, Au plus profond 
de cette vallée aride, le 
sol peut vous griller les 
pieds à 90 °C, Au plus 
profond de cette vallée 
aride, le sol peut vous 
griller les pieds à 90 °C.

Un peu plus étendue que  
l’Ile-de-France, la Vallée de  
la Mort est le lieu de tous  
les superlatifs. C’est l’une 
des plus grandes zones 
désertiques des États-
Unis, avec ses hauts : 
les Panamint Mountains 
à 3368 m, et ses bas : 
Badwaters à 86 m en 
dessous du niveau de la 
mer. Il y a dix mille ans, un 
grand lac couvrait le fond 
de la vallée. Sous l’effet 
du réchauffement de la 
planète, il s’est évaporé, 
laissant un étang d’eau 
stagnante, mais surtout 
une croute de minéraux, 
de sels et de boue séchés 
sur plus de 320 km2. 
L’humidité de l’Océan 
Pacifique, bloquée par 
les montagnes, n’arrive 
pas jusque là. Les vents 
brûlants font le reste. C’est 
ici qu’ont été enregistrées 
en 1913 les températures 
records de –10°C en 
janvier et 56°7 en juillet. 
Près de 1500 espèces 
végétales et animales 
ont réussi à s’adapter, en 
profitant de la fraicheur 
nocturne. Quand le 
mercure redescend à... 
35 °C. 
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Grandes GiGues  

...........................................................

Avec ses grandes 
jambes et son long cou, 
la girafe est considérée 
par la Nasa comme 
le modèle idéal pour 
étudier les effets de la 
gravité sur la circulation 
du sang. 

Son réseau sanguin a 
même été copié pour 
réaliser les combinaisons 
spéciales anti-G qui 
protègent pilotes de 
chasse et astronautes. 
La pression artérielle de 
la girafe est deux fois 
supérieure à celle de 
l’homme; les artères de 
son cou renferment des 
muscles en anneau qui 
aident le sang à irriguer 
le cerveau. En bas de ses 
jambes où la pression est 
énorme, le réseau sanguin 
est conçu pour éviter tout 
oedème fatal. La girafe 
court à l’amble, comme 
l’ours ou le chameau, c’est 
à dire en levant ensemble 
les deux pieds du même 
côté. De 15 km/h en 
vitesse de croisière, elle 
peut faire des pointes à 
55. Son allure est rythmée 
par son long cou (2 m) qui 
balance et créé l’équilibre. 
Quand on mesure plus 
de 5,5 m, c’est toute une 
organisation de déplacer 
une grande tige pareille !

 

...........................................................

diane chasseresse  

...........................................................

Le roi des félins 
s’attaque plutôt à des 
animaux moins rapides 
que les petits koudous. 
A moins que la faim ne 
justifie les moyens...

Antilope de taille moyenne, 
fine et élancée, taillée 
pour le sprint, le petit 
koudou peut courir jusqu’à 
80 ou 100 km/h sur 
plusieurs centaines de 
mètres et semer ainsi ses 
prédateurs. Mais la lionne 
a du ressort et une famille 
à nourrir. C’est elle qui 
chasse pendant que le  
lion fait la sieste 10 à 15 
heures par jour. Inactivité 
qui ne l’empêche pas 
d’avoir besoin de ses sept 
kilos de viande quotidiens. 
Les lionnes traquent en 
général leur gibier à l’aube, 
au crépuscule ou de nuit. 
Seules ou en groupes. Elle 
rampe à plat ventre dans 
les hautes herbes au plus 
près de sa proie et bondit 
dès que la victime a baissé 
la garde. Elle la saisit alors 
à la gorge jusqu’à ce que 
mort s’en suive. Sans pitié.

 

...........................................................

biG brother  

...........................................................

S’il ne voit absolument 
rien la nuit, de jour le 
caméléon a presque 
des yeux dans le dos ! 
Aucune proie ou presque 
ne peut lui échapper. 
Son regard, équipé d’un 
zoom, est sa première 
arme fatale !   

Le caméléon peut en 
effet regarder dans toutes 
les directions à la fois 
(ou presque). Ses yeux 
proéminents bougent 
indépendamment l’un 
de l’autre. Parfaitement 
camouflé grâce 
aux cellules de sa 
peau qui s’adaptent 
à l’environnement, 
il parvient alors à 
surprendre ses victimes. 
Quand la proie est 
repérée, il effectue 
une sorte de zoom et 
dégaine sa deuxième 
botte secrète: une 
langue protractile, 
aussi longue que le 
corps chez certaines 
espèces, composée de 
muscles propulseurs et 
rétracteurs. Un outil qu’il 
manie avec une grande 
précision. L’extrémité, 
couverte d’un mucus 
gluant, scotche la proie 
et la ramène jusqu’à la 
bouche. Le baiser qui tue.
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La tête dans Le sac 

...........................................................

Le bébé kangourou 
passe les 300 premiers 
jours de sa vie nourri, 
logé, blanchi. Quand il 
sort de la poche, il ne 
s’éloigne pas trop de sa 
mère. 

A sa naissance, le petit 
kangourou est une 
minuscule larve rose qui 
rampe jusqu’à la poche 
marsupiale de sa maman 
où il s’accroche à une 
des mamelles et y reste 
attaché pendant 70 jours. 
Il ne sort la tête que vers 5 
mois et continue de téter 
jusqu’à l’âge d’un an. Pour 
se mettre à l’abri dans les 
« jupes » de maman, le 
petit doit faire une sacrée 
gymnastique. Il plonge 
dans la poche la tête la 
première puis se retourne 
pour ne laisser sortir que 
son museau curieux et 
sa longue queue. Les 
kangourous gris sont plus 
petits que leurs cousins 
roux, mesurant environ un 
mètre. Le mâle (deux fois 
plus gros que la femelle) 
est surnommé le puant en 
raison de sa forte odeur. 
Bien trop occupé, ce bébé 
n’a visiblement rien senti !
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semper fideLis  

...........................................................

Si les oiseaux sont en 
général volages, l’aigle 
est un monogame 
convaincu qui ne 
s’éloigne pas de sa 
moitié pendant la 
période d’accouplement. 
Il prend également soin 
de sa progéniture.  

Les chercheurs sont 
arrivés à cette conclusion 
après étude des plumes 
trouvées sur les sites de 
nidification. Si les grands 
oiseaux de proie sont, 
dans l’ensemble, sérieux 
en ménage, l’aigle d’Asie 
semble tenir la palme du 
mari fidèle et du bon père 
de famille. C’est d’ailleurs 
le couple qui construit à 
deux l’aire (le nid), en haut 
d’un arbre isolé et peut 
l’occuper des années 
durant. C’est aussi à deux 
que chasse ce grand 
rapace. L’un débusque la 
proie, l’autre la capture. 
L’œil de l’aigle est fait pour 
repérer les cibles, de jour 
et à grande distance. Il a 
probablement la meilleure 
acuité visuelle du règne 
animal. Mais dès que la 
luminosité diminue, sa 
perception visuelle se 
dégrade. Pas question de 
chasser la nuit. Il rentre 
donc au bercail. 

 

...........................................................

un amour de peLuche 

...........................................................

C’est le plus beau, le 
plus grand, le plus fort 
des félins. Le plus rare 
aussi puisqu’il en reste 
moins de 400 à l’état 
sauvage, essentiellement 
en Sibérie et en Corée 
du Nord où il a été 
réintroduit.  

Appelé aussi tigre de 
l’Amour ou tigre des 
neiges, il possède une 
épaisse fourrure, plus claire 
en hiver, qui lui permet 
de supporter les grands 
froids et de se fondre dans 
les paysages blancs. Il 
est considéré comme le 
descendant direct des 
félins préhistoriques, 
dont il a gardé la taille 
(110 cm au garrot) et la 
lourde charpente (350 
kg). Excellent nageur, il 
peut parcourir de longues 
distances dans l’eau tout 
en s’adonnant à la pêche. Il 
passe beaucoup de temps 
à chasser. Sa puissance 
lui permet de s’attaquer à 
de grands cervidés. On lui 
prête aussi un œil de lynx, 
supérieur à la vision à infra-
rouge ! On comprend que 
ce tigre, incarnant la force 
surnaturelle, ait toujours 
été vénéré par les Chinois.
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